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C a r y o c i n ~ s e s  a b e r r a n t e s  r6p6t6es  
c o n d u i s a n t / t  la s t6ri l i t6  

m M e  par  l 'ac t ion  d'un fac t eur  m e n d ~ l i e n  

Epitobium spicatum Lmk.  (=  Chamaenerium angusti- 
[olium Scop.) pr4sente une forme 5  ̀fleurs blanches  qu ' on  
peu t  observer  dans la na tu re ;  celle qui  a fai t  l ' ob je t  de la 
pr6sente 6tude, est  apparue  dans une popula t ion  issue de 
graines d 'or igine inconnue.  

Description des phdnotypes 

Le type  normal ,  5  ̀ fleurs pourpre-clair ,  se caract6rise 
pa r  la pr6sence de p igment  dans toutes  les pi6ces florales 
ainsi que dans l ' appare i l  v6g6tat if .  

Le  type  albif lora est  t o t a l e m e n t  d6pourvu de p igmen t  
pourpre  : les fleurs sont  blanches  et  l ' ensemble  de la p lan te  
d ' u n  ve r t  clair. Le  p igmen t  s'61abore tr6s t6 t  dans la v ie  
de la plante ,  il est d6js` visible dans l ' axe  hypoco ty la i re  
des plantules  et  dans les feuilles de rosette.  

Dans  t o u s l e s  individus  de type  albiflora, l 'absence de 
p igment  s ' accompagne  de st6rilit6 pol l inique alors que  
le t ype  normal  p rodui t  un pollen tou jours  r4gulier. La  
st6rilit6 cepenclant  n 'a f fec te  que le sexe m~le et  la fer- 
t i l i t6 des ovules  n ' e s t  pas abaiss6e. 

Analyse de la transmission 

D'apr6s  les premiers  r6sultats,  le d6 terminisme de ce 
double  ph6no type  de st6rilit6 male  associ6e 5  ̀ t ' a tb in isme 
se compor te  c o m m e  monofac tor ie l  (s6gr6gation 3/1 apr6s 
autof6condat ion,  1/1 apr6s croisement- test) .  Les r6sultats  
ult4rieurs mon t r e ron t  s 'il  s ' ag i t  de Fact ion pl6iotropique 
d 'un  g6ne ou de 2 g6nes non encore disjoints.  

Mdcanisme inducteur de la stdrilitd pollinique 

Le d6ve loppement  du pol len a 6t6 6tudi6 compara t ive -  
m e n t  dans 12 t y p e  normal  et  le t y p e  albiflora.  Les deux  
divis ions de m6iose se d6roulent  r6guli~rement  dans  les 
p lantes  5  ̀fleurs blanches  c o m m e  dans les p lantes  normales .  
18 b iva lents  m o n t r e n t  une dis jonct ion r6guli~re en ana-  
phase. En  fin de m6iose, chacun  des 4 n o y a u x  form6s 
6volue vers un 6ta t  quiescent .  

Dans  les p lantes  normales,  le c lo i sonnement  qui  inter-  
v ien t  5  ̀ce s tade  condui t  5̀  la fo rmat ion  de t6t rades  r6guli- 
~res. Dans  le t ype  albiflora, il n ' y  a pas cytocin~se 5. la 
fin de la m6iose, mais  une nouvel le  division se pr6pare 
dans chacun  des 4 noyaux.  Tandis  que  le nucl6ole se 
r6sorbe, les chromosomes  reprennen t  leur individual i t6  e t  
r edev iennen t  t rapus,  presque  ponct i formes.  L '6vo lu t ion  
ch roma t ique  semble normale  au n iveau des chromosomes,  
mais  on ne peu t  observer  ni f issuration,  ni appar iement .  
Apr~s ce t te  cour te  prophase,  appara l t  un  fuseau sur le- 
quel  se d is t r ibuent  les 614ments ch romat iques  et  sans 
qu ' on  puisse caract6riser  de m6taphase,  un m o u v e m e n t  
anaphas ique  les r6par t i t  au hasard  5, chacun des 2 p61es 
(Fig. a). Le nombre  to ta l  sur un fuseau est tou jours  de 
l 'ordre  du hombre  haploide  18: des chromosomes  entiers 
sont  donc redistr ibu6s pass ivemen t  aux  p61es. Cet te  di- 
vis ion aber ran te  se t e rmine  par  lc re tour  5  ̀l '6 ta t  quiescent  
et, au sein de chaque  groupe de chromosomes  ainsi cons- 
ti tu6, un nucl6ole appa ra i t ;  une cytocin~se isole ensui te  
une hui ta ine  de cellules. 

Elles sont  le si~ge de nouvel les  divisions, en tous  points  
semblables ~ la pr6c6dente, mais  o/1 appara issent  des 
chromosomes  en nombre  var iable ,  ne t t e lnen t  inf6rieur 5  ̀
18. Ils se d is t r ibuent  au hasard,  et  une cytocin~se par tage  

la cellule en 2, parfois 3 616ments, de tail le souvent 
in6gale, les plus pet i ts  ne r en fe rman t  plus q u ' u n  seul 
chromosome.  Le nombre  de divis ions successives dans ces 
microcytes  ne peu t  6tre d6termin6 avec  pr6cision ; chacune 
6 tan t  suivie de cytocinSse, il en r6sulte la fo rmat ion  de 
~,t6trades~ 5  ̀616ments mult iples ,  r en fe rman t  jusqu'5` une 
v ingta ine  de microcytes  de tai l le  trbs in6gate (Fig. b). 

Fig. a Fig. b 

Ces derniers amorcen t  une 6volut ion normale  vers les 
grains de pollen, et  61aborent m6me une membrane  
6paissie. Mais ils ne t a rden t  pas 5  ̀ s 'arrSter  dans leur 
d6ve loppement  et 5  ̀ d6g4n6rer. A la d6hiscence des an- 
th6res, le pollen 6mis ne se r6duit  plus qu'5. des enveloppes 
presque toutes  r ides .  

Ces faits sugg6rent  quelques remarques: c 'es t  en agissant 
sur des processus caryologiques  q u ' u n  fac teur  r6cessif d6- 
t e rmine  la st6rilit6 male.  I1 se manifes te  pa r  une action 
double :  induct ion  de divisions aberrantes ,  et  r6p4tition 
du ph6nom6ne.  Le d6roulement  de ces divisions constitue 
un fait  tr&s remarquable .  I1 mont re  que peuven t  6tre dis- 
soci6es l '6volut ion  morphologique  des chromosomes  et la 
cin6t ique de caryocin6se : bien qu 'ent ra in6es  et  distribu6es 
aux p61es, les unit6s chromosomiques  n ' on t  pas eu d'6vo- 
lut ion prophas ique  normale.  Le fair caract6r is t ique de ces 
divisions aber ran tes  est la d is t r ibut ion  au hasard  de chro- 
mosomes  sans f issurat ion ni appar iement .  D6clanch6 d6jA 
dans la cellule-m~re, 5  ̀la fin de la m6iose, ce processus se 
r6p6te dans  les microcytes .  

Le  cas pr6sent  rappelle  celui de po (~polymitotic}}), 
g6ne d6fini et bien anatys6 dans  le Mais pa r  BEADLE 1. Si 
le mode d ' ac t ion  de <~po, cliff, re pa r  une st6rilit6 non 
exclusive du sexe m~Ae et  le fair qu ' i l  agit,  apr6s une m6iose 
achev6e, sur des microspores constitu6es,  les aspects 
cytologiques  sont  comparables  dans leurs singularit6s: 
d6c lanchement  de divisions nouvel les  aberrantes ,  r6p6ti- 
t ion du ph6nom6ne,  r6par t i t ion  de chromosomes  non di- 
vis4s sur les fuseaux. 
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Zusammen[ass,:ng 

Bei der weissbl i ihenden Rasse von  Epilobium spicatum 
Link.  wurde  PollensterilitS.t beobachte t .  Der  Sterilit~its- 
fak tor  ist rezessiv an die Alb inoform gebunden  und 16st 
in den Pol lenmut te rze l len  wiederhol te ,  abweichende,  post- 
meiot ische Karyokinesen  aus . .D ie se  beruhen  auf  einer 
Chromosomenver t e i lung  ohne vorhergehende  Paarung 
oder  Verdoppelung.  

1 G. W. BEADLE, A gene in maize ]or supernumerary cell divisions 
/ollowing meiosis (Cornell Univ. Agr. Exp. Sta. Memoir 135 [1931]). 


